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m QUAND
LE FÉMINISME
M VIRTUEL?

Les Suisses se préoccupent d'une loi sur le travail (votations du 1er décembre).
Quant au monde du travail, lui, il est très préoccupant: avec ceux/celles qui
chôment sur fond de promesses d'une hypothétique reprise économique;
et ceux/celles qui ploient sous les contraintes et autres heures supplémentaires,

que point n'est besoin de menacer d'un «sinon, c'est la porte», car pour
ça, le message est enregistré. Et puis il y a les patrons soucieux et les boss
qui dégraissent allègrement. On s'est presque habitué à ce chaos.

Mais voilà que paf! pavé dans la mare laborieuse, Viviane Forrester nous dit
que travail-pas-travail, tout ça c'est bientôt fini, et qu'il serait temps de penser
autrement si l'on veut de vraies solutions. Temps également de cesser les

promesses intenables qui ne font que culpabiliser les sans-emploi. Dans
L'horreur économique, un ouvrage qui lui vaut le Prix Medicis essai, elle décortique

ce monde du travail qui n'est bientôt plus qu'une image demeurant
quelques instants sur l'écran de l'ordinateur alors que la machine, elle, s'est
déjà arrêtée.

Phrases après phrases: stupeur, douleur, appréhension, on perd des
certitudes: celles qui ont pour nom travail, acquis sociaux et revendications, dont
celles de l'égalité. Viviane Forrester cisaille au scalpel toute cette ordination et
écrit par exemple que «Pour la première fois, la masse humaine n'est plus
matériellement nécessaire, et moins encore économiquement, au petit
nombre qui détient les pouvoirs et pour qui les vies humaines évoluant à
l'extérieur de leur cercle intime n'ont d'intérêt, voire d'existence - on s'en aperçoit
chaque jour davantage - que d'un point de vue utilitaire.» En d'autres termes
tout ce qui relève de l'humain est jugé incommodant.

Et de me dire que nous, femmes, qui demandons assurance-maternité,
revalorisation du travail ménager, salaire égal et autres bagatelles, devons être
considérées comme de véritables nuisances par ces êtres qui préfèrent le virtuel à

l'humain, ou tout au plus comme des mouches qui s'agitent sous un verre
retourné.

L'essayiste constate encore: «Au lieu d'ouvrir la voie d'une diminution et
même d'une abolition bienvenues, concertées du travail, la cybernétique suscite

sa raréfaction, bientôt sa suppression, sans qu'aient été supprimées ou
même modifiées pour autant l'obligation de travailler ni la chaîne des
échanges dont le travail est toujours supposé être l'unique maillon.» A
méditer!

Après cela, il est presque rassurant de lire Jour ouvrable, un ouvrage collectif
qui suit pas à pas, de Zurich à Genève en passant par le Tessin et le Jura, les
aléas du quotidien de travailleurs et travailleuses de jour, de nuit qui s'insurgent

contre la précarité mais qui disent aussi souvent l'amour de ce qu'ils font.
Rassurant parce qu'ils sont vivants, réels et tellement humains!

A part cela, j'espère que la Mère Noël ne va pas nous oublier cette année. On
a bien besoin de rêve.

Brigitte Mantilleri
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